
Le temps au temps 

Je ne sais pas si vous avez remarqué comment circule l’information – comme un feu 

de paille. Tous les médias à un moment donné se ruent sur une info et lui donnent 

alors une importance qu’elle ne mérite pas forcement – ou du moins, pas à ce point. 

Perte du triple A, froid polaire (bien sûr, il ne peut être que polaire, pas simplement 

hivernal), petites phrases des politiques etc., et puis d’un seul coup, comme une 

envolée de moineaux, tout se disperse et on passe à autre chose, comme si l’info 

primordiale n’avait, du jour au lendemain, plus aucune importance. Question de 

mode … 

Pour traiter du millésime, c’est la même chose. Pour la presse, il faut que l’année soit 

exceptionnelle ou à jeter au caniveau. Les années classiques ne sont plus vendeuses. 

Et pourtant, il vaut mieux boire un millésime moyen à maturité plutôt qu’un grand 

millésime trop jeune. Les vins de grande année que l’on trouve tôt sur le marché ne 

sont pas les meilleurs. Il faut laisser le temps au temps … 
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